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> PARTI 
DE GAUCHE

L’emploi et l’insertion 
au cœur de nos 
politiques locales

Depuis plus de trente ans, le taux 
de chômage des jeunes est supé-
rieur à 15 % et il a régulièrement 
franchi les 20 %. Aujourd’hui, 24 %  
des emplois occupés par des jeunes 
de moins de 26 ans bénéficient 
d’une aide de l’État. A Echirolles, 
notre volonté politique est claire 
permettre soit le retour à l’emploi 
ou simplement offrir la 1er expé-
rience dans le monde du travail. 
Une implication de tous les acteurs 
est indispensable ainsi qu’un véri-
table engagement politique. Les 
acteurs économiques doivent être 
sensibilisé à travers des tables 
rondes, car il existe des besoins 
de personnel qui ne trouvent pas 
preneur pour des raisons diverses. 
La majorité municipale souhaite 
créer les passerelles entre les réali-
tés économiques d’un dirigeants 
et la volonté des demandeurs 
d’emplois de trouver une expé-
rience de travail. A Echirolles, 
les élus et service travaillent de 
concert sur toutes les opportuni-
tés de synergie.
Nous œuvrons pour mettre en 
place des clauses d’insertion systé-
matiquement dans les chantiers de 
constructions existants ou à venir 
sur notre ville, mais aussi sur toute 
l’agglomération car les solutions et 
opportunités doivent être parta-
gées le plus largement possible. 
Ces clauses doivent contraindre 
les entreprises à embaucher un 
pourcentage de public éloigné de 
l’emploi. 
De plus, nous voulons poursuivre et 
amplifier notre collaboration avec 
les associations d’insertion comme 
la régie de quartier Prop’ulse qui 
offre à plus de 80 personnes un 
parcours d’insertion sur mesure 
dans plusieurs secteurs d’activités.
Le forum objectif emploi organisé 
par les services de la ville, Je crée 
ma boite organisé à Echirolles par 
la Métropole, la mission locale 
et la maison pour l’emploi sont 
des éléments importants pour 
permettre aux jeunes mais aussi 
aux moins jeunes de trouver un 
projet ou un parcours profes-
sionnel. Nos politiques doivent 
permettre aussi de laisser la place 
à tous nos publics sans distinc-
tion de sexe, de qualification et de 
milieu social.

Alban Rosa, 
adjoint à l’économie

> ECHIROLLES AVENIR 
À GAUCHE 

Mettre intelligence  
et moyens financiers 
au service des popula-
tions concernées 

L’emploi et l’insertion profes-
sionnelle ne figurent pas dans les 
compétences des communes. La 
métropole a donc un rôle majeur 
à jouer dans les stratégies de 
développement économique 
qui, seules, pourraient garantir 
un rythme de création d’emploi 
nouveaux et leur pérennité. Endi-
guer le chômage de masse passe 
donc par une vision claire des 
besoins existants mais aussi du 
potentiel de nos territoires. Dès 
lors, il s’agira aussi de prendre en 
compte leurs spécificités et d’en 
tirer les conséquences sur les 
priorités comme sur les urgences.
Notre ville s’inscrit dans la Pola-
rité sud avec, en même temps, 
des niveaux de qualification et 
de revenus souvent faibles et des 
possibilités importantes pour des 
créations d’emplois divers. Ceux 
ci peuvent permettre d’offrir des 
parcours d’insertion mais aussi 
des contrats de longue durée. Il 
ne faudra rien négliger, en parti-
culier l’accès au premier emploi 
de nos jeunes diplômé-e-s. C’est 
d’ailleurs le sens de nombre de 
leviers qu’activent la ville et ses 
partenaires. 
Nous prenons donc l’engagement 
que notre ville travaillera sur des 
solutions fortes et innovantes 
dans les domaines des services, 
du commerce et de l’industrie sur 
le grand territoire sud. Elle le fera 
de manière collaborative mais 
résolue avec la métropole, pour 
que l’intelligence et les moyens 
financiers soient mis au service 
des populations qui en ont le plus 
besoin. C’est à ce prix que nous 
avancerons sur cette question 
déterminante pour aujourd’hui 
comme pour demain. 

Emmanuel Chumiatcher,
adjoint à l’aménagement et 
au renouvellement urbain 

> ELU-ES RÉPUBLICAINS
ET CITOYENS AU SERVICE 
D’ECHIROLLES

Des stages pour  
les jeunes !

Le mois de juin semble être le 
mois de l’emploi des jeunes et 
de l’insertion puisque il y a une 
année nous avions traité sur 
cet espace de la tribune libre du 
même thème.
Alors question : depuis juin 2014, 
combien de jeunes ont pu trouvé 
le chemin de l’emploi, de l’inser-
tion ou de la formation ? 
La réponse à cette question par 
des chiffres pourra nous donner 
des indications précieuses à 
travers les résultats obtenus aussi 
bien dans les différents orga-
nismes qui s’emploient dans ce 
domaine qu’à travers les multiples 
dispositifs mis en place pour l’em-
ploi des jeunes et leur insertion.
Au niveau national les chiffres 
viennent de tomber ! une augmen-
tation du chômage des jeunes de 
0,8 % malgré des signes écono-
miques encourageants. 
Cette situation semble être aggra-
vée également par un phénomène 
observé dans ce domaine, c’est le 
mal qu’ont les jeunes à dégoter 
des stages (rémunérés ou pas). 
A ce titre, je voulais signaler la 
grande difficulté qu’ont les jeunes 
des quartiers, scolarisés ou pas, à 
trouver des stages...quelque soit 
le stage : stage de cinq jours « 
découverte » pour les élèves de 
3ème... makech ! stage pour les 
terminales pro... makech (pas de 
bac) ! Stage pour les formations 
en alternance...makech ! Stage 
apprentissage... makech ! 
Et c’est comme ça depuis vingt 
ans... Je pensais qu’avec le temps 
ça s’arrangerait ! Nada ! Wallou !
Il est urgent aujourd’hui de créer 
un organisme public ou associatif 
soutenu par l’Etat qui serait char-
gés d’aider les jeunes notamment 
dans les cités, à trouver des stages 
aussi bien pour les collégiens, 
les lycéens que pour ceux qui 
s’orientent sur des formations en 
alternance ou en apprentissage. 
En attendant, continuez à cher-
cher et faites des stages ! c’est le 
début de la réussite ! 
Bon courage... Refré !

Jamal Zaïmia,
président du groupe 

> RASSEMBLEMENT 
CITOYEN ET 
DE TRANSFORMATION 
SOCIALE, COMMUNISTES 
ET PARTENAIRES

Prendre en main  
son avenir passe par 
l’emploi

Les derniers chiffres du mois 
d’avril portent à 3,5 millions de 
chômeur-es dans notre pays. Un 
nouveau record, dont on se passe-
rait bien. D’autant que ce chiffre 
est très en deçà de la réalité : il ne 
compte pas celles et ceux qui n’ef-
fectuent pas d’inscription à Pôle 
emploi, ni qui se font radier faute 
de remplir les conditions exigées. 
De plus, les temps partiels et 
autres contrats précaires sont 
autant de situations subies par 
les ménages et destinés à se 
généraliser lorsqu’on assiste 
aux attaques virulentes contre 
le CDI et le Code du travail. 
Comme à chaque fois, la caté-
gorie de la population la plus 
touchée par ce phénomène est 
la jeunesse. Pourtant, nombreux 
sont les dispositifs d’Etat devant 
favoriser l’accès à l’emploi, 
particulièrement à un premier 
emploi... Emplois d’avenir, 
Contrats de génération ou encore 
Contrats aidés. A Echirolles, 
la dégradation des conditions 
de vie générée par un taux de 
chômage plus que préoccupant, 
nous a conduits à mettre en 
place plusieurs de ces dispositifs :  
c’est la possibilité de permettre 
à nos jeunes Echirollois-es d’être 
accompagné-es vers un emploi, 
une formation, un projet de vie. 
Aujourd’hui, la Ville est partie 
intégrante d’un nouveau dispo-
sitif appelé la “garantie jeunes”, 
à titre d’expérimentation, porté 
par les 4 missions locales de la 
métropole. Elle est destinée à des 
publics de 18 à 25 ans, qualifiés 
ou non, en rupture sociale, voire 
familiale. Si l’expérience est posi-
tive, il faudra l’étendre à tout le 
territoire français. A Echirolles, 
cela pourrait concerner une 
centaine de jeunes. En parallèle, 
nous continuons à promouvoir et 
financer les emplois d’avenir, au 
sein de la ville ou au profit d’asso-
ciations locales, et à organiser le 
Forum pour l’emploi. 

Pierre Labriet, 
adjoint à la jeunesse 
et l’insertion 

Libre expressionLibre expression Chacune des sensibilités présentes au sein du conseil municipal bénéficie d’un espace réservé à la libre
expression. Les tribunes de ce mois-ci portent sur l’emploi et l’insertion.
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> ECHIROLLES  
POUR LA VIE  

R. Sulli ou la palme d’or 
de la démagogie 

Lors d’un article de presse, le 
maire d’Echirolles annonçait qu’il 
souhaitait une table ronde avec 
les représentants locaux concer-
nant l’accueil des Roms. Une 
délibération est venue s’ajouter 
au conseil du mois d’avril, préci-
sant la demande. Notre groupe a 
dénoncé la démagogie scanda-
leuse dont fait preuve la majorité 
de la Ville sur le sujet, puisque 
nous avions proposé la même 
chose en septembre 2014 lors d’un 
vœu que vous pourrez retrouver 
sur le site www.echirollespourla-
vie.com. Ce vœu n’a pas été voté 
par cette majorité qui estimait 
que l’on en demandait trop et 
pendant 7 mois, rien n’a été fait ! 
Doit-on attendre cette table ronde 
pour agir pendant que nos conci-
toyens subissent tous les jours 
ces situations qui les privent de 
leur liberté, par peur des vols, 
intrusions et autres agressions 
qui sont en augmentation, car ce 
serait se voiler la face que de ne 
pas constater cette réalité et, d’un 
autre côté, pendant que les popu-
lations Roms continuent de vivre 
dans des conditions sanitaires 
déplorables et inhumaines ? Doit-
on être traité d’inhumain lorsque 
l’on demande l’expulsion ? Nous 
ne le croyons pas ! Car quel avenir 
pouvons-nous véritablement 
offrir à ces familles, toutes ces 
familles, quand nous n’arrivons 
même pas à régler nos problèmes 
locaux d’emploi et de logement ! 
Les villes ne sont pas en capacité 
d’accueillir toutes ces populations, 
seules, quelques-unes. La majorité 
d’Echirolles est la reine de l’inter-
pellation pour se couvrir d’avoir 
tenté de faire, or des leviers, à son 
niveau, elle en dispose, sauf qu’elle 
confond assistanat et insertion, 
ce qui est source d’injustices et de 
tension entre les citoyens. De plus, 
depuis quelques mois, la gale est 
arrivée dans plusieurs écoles de la 
ville, ce que dément formellement 
le maire, alors même que sur les 
cahiers des écoliers ont été collés 
les messages d’information. Les 
citoyens attendent que les respon-
sables politiques locaux aient le 
courage d’assumer leurs responsa-
bilités sans tabou et avec respect !

Magalie Vicente, 
conseillère municipale UMP

> FRONT 
NATIONAL 

Mais que fait la gauche 
de ses “priorités” ?

Incapable de régler le problème 
du chômage et de la précarité 
des jeunes en s’attaquant à ses 
vraies causes, le gouvernement 
en pompier pyromane, a mis en 
place toute une série de coups 
de pouce (emplois d’avenir, 
prime d’activité...) accordée à la 
jeunesse qui cache une réalité 
plus grave et plus dure : celle de 
la précarité généralisée. En effet, 
quand 80 % des embauches sont 
des CDD, comment assurer aux 
jeunes leur autonomie de loge-
ment, leur avenir ? Certainement 
pas à coup d’argent de poche. La 
jeunesse doit exiger la fin des 
mesurettes et la réforme de notre 
modèle économique pour créer 
demain de l’emploi, pour soute-
nir les PME, les commerçants, les 
artisans, et pour soulager fiscale-
ment les nouveaux arrivants sur 
le marché du travail. 

Alexis Jolly, 
président du groupe 

> ECHIROLLES 
C’EST VOUS ! 

S’impliquer davantage 
pour l’emploi !

Face à la crise, et au chômage qui 
touche de nombreuses familles 
echirolloises, nous attendons 
bien sûr avec impatience que la 
politique nationale et les efforts 
demandés portent leurs fruits, et 
se traduisent dans une améliora-
tion concrète de l’emploi et des 
embauches.
Cependant, ce contexte ne doit 
pas dédouaner notre ville des ses 
responsabilités, car elle pourrait 
être davantage à l’initiative pour 
favoriser, participer, faciliter, l’in-
sertion professionnelle sur notre 
territoire.
Les élus du groupe « Echirolles 
c’est vous ! Pour une alternative 
de gauche et citoyenne » ont 
dénoncé lors du vote du budget 
en mars, la baisse de la subven-
tion à la Mission Locale Sud-Isère, 
qui intervient au quotidien pour 
aider les jeunes de notre ville, 
à retrouver ou accéder à un 
premier emploi. Son action est 
indispensable pour accompagner 
nos jeunes, et construire avec eux 
leurs parcours de formation ou 
d’accès à l’emploi... si c’est une 
priorité, alors le budget ne doit 
pas baisser !
De la même manière, nous regret-
tons que notre ville ne s’implique 
pas plus dans le dispositif des 
emplois d’avenir. Ces derniers 
permettent aux jeunes d’accéder 
à une nouvelle forme d’alter-
nance, avec à la fois un emploi, 
un salaire, mais également de 
bénéficier pendant 3 ans d’une 
formation qualifiante. Beaucoup 
plus de jeunes de notre ville 
pourraient intégrer ces emplois 
si nous en avions la volonté poli-
tique. L’objectif n’est évidement 
pas de recruter tout le monde 
comme fonctionnaire territorial, 
nous n’en avons pas les moyens 
financiers, mais bien d’utiliser un 
levier fort vers l’emploi. Pendant 
3 ans, le coût pour la ville est 
très faible, et l’intérêt immense 
pour les jeunes qui peuvent 
ainsi accéder à une première 
expérience professionnelle, un 
premier salaire, et une formation 
qualifiante... bref, un dispositif « 
gagnant-gagnant » !
 

Laurent Berthet, 
président du groupe 

Libre expressionLibre expressionChacune des sensibilités présentes au sein du conseil municipal bénéficie d’un espace réservé à la libre
expression. Les tribunes de ce mois-ci portent sur l’emploi et l’insertion.

Renzo Sulli, maire 04 76 20 63 00
Permanence sur rendez-vous.

Thierry Monel, 1er adjoint,
président du groupe Rassemblement 
citoyen et de transformation sociale, 
Communistes et partenaires.
Permanence sur rendez-vous.

Rassemblement citoyen et de trans-
formation sociale, Communistes et 
partenaires 04 76 20 63 06
Sylvette Rochas, conseillère générale, 
adjointe action sociale, solidarité, 
politique familiale, santé, petite enfance.
Jacqueline Madrennes, adjointe 
éducation, culture, périscolaire, 
restauration, travail de mémoire.
Elisabeth Legrand, conseillère générale, 
adjointe développement du sport, 
ressources humaines, informatique.
Pierre Labriet, adjoint jeunesse, emploi, 
insertion, formation, prévention 
délinquance.
Amandine Demore, adjointe vie 
associative, Maison des associations, 
relations internationales, affaires 
générales, documentation, archives.

Parti de gauche 04 76 20 63 07 ou 19
Daniel Bessiron, président du groupe, 
adjoint développement durable, 
déplacements, environnement, 
transition énergétique, eau, énergies, 
ondes électromagnétiques.
Alban Rosa, adjoint économie, économie 
sociale et solidaire, commerces, marché 
de détail. Permanence sur rendez-vous, 
mardi et vendredi, de 14 h à 17 h.

Echirolles avenir à gauche 
04 76 20 63 23
Laetitia Rabih, présidente du groupe, 
adjointe qualité du patrimoine, espaces 
publics, commande publique, ERP.
Emmanuel Chumiatcher, adjoint 
aménagement, renouvellement 
urbain, implantation d’activités.
Permanence le mardi matin.

Elu-es républicains au service 
d’Echirolles
Jamal Zaïmia, président du groupe, 
conseiller municipal.
Liliane Pesquet, adjointe habitat 
et logement. Permanence sur rendez-
vous le mardi, de 14 h à 17 h.

Front National 04 76 20 63 18 
Alexis Jolly, président du groupe, 
conseiller municipal, 
jolly@fnjeunesse.fr, Facebook : Alexis 
Jolly, Twitter : alexisjollyfn

Echirolles fait front 07 89 42 20 34
Christophe Chagnon, président du groupe
echirollesfaitfront.blogspot.fr

Echirolles pour la vie 06 87 20 79 87
Magalie Vicente, présidente du groupe, 
conseillère municipale.
Permanence le premier et troisième jeudi 
du mois, de 10 h à 12 h et 
14 h à 16 h (tous les 15 jours). 

Echirolles c’est vous ! 07 87 37 03 01
Laurent Berthet, président du groupe, 
conseiller municipal.
groupeECV@gmail.com 

> ECHIROLLES 
FAIT FRONT 

Nous n’avons pas reçu  
le texte de ce groupe  

dans les délais du journal.


